
Samedi 25 mai 2024 [dans la soirée]

Les hommes écoutent les voix du monde,
même ceux qui dans les églises viennent poser leurs pas.

Ils n’entrent pas suffisamment dans la contemplation du Seigneur,
comme beaucoup d’entre vous d’ailleurs.

[Mère Annie] Mon enfant chérie, le temps passe vite mais ne t’inquiète
pas, fais tout en conscience, le Seigneur te donnera la force d’accomplir
et, dans la tâche, ton cœur exultera. Ne juge pas des temps de silence,
ils  sont  des  temps  de  ressourcement  pour  le  corps  et  pour  l’âme.
L’homme est faible, enfant, et sa faiblesse a besoin de temps de repos
pour qu’il se ressource et prenne des forces.
Non, le Ciel ne se tait pas, il sait patienter avec la faiblesse de l’homme
et tout homme est faible,  pauvre,  indigent. Apprends à te ressourcer
sans cesse au Vent de Dieu qui est l’Esprit de Vérité, le pur Esprit du
Père Éternel qui guide et irrigue les veines de l’Univers. La Puissance du
Très-Haut est infinie et Sa magnificence, oh ! Sa Magnificence1 !

Enfant chérie, le poids des maux de la Terre pèse et empèse l’homme, et
les hommes souffrent de ce poids ténébreux qui vous enlise et vous per-
turbe tous. Porte le regard vers le Haut, ne regarde que vers le Haut et
que ta pupille se dilate au son de la joie qui descend de nos cœurs unis,
pour vous porter et vous partager du fruit de la Vigne. En le Cœur du
Très-Haut, nous posons vos demeures et de rayons de feu venons incen-
dier et éclairer les vôtres.
Les hommes de ces temps choisissent l’abomination et l’abomination de
la  désolation  bientôt  envahira  la  Terre  entière  parce  que  beaucoup
d’entre vous choisissent de servir  le Diable.  La maçonnerie  aura un
temps de gloire mais qui sera de courte durée. Cependant, le mal enva-
hira bien des cœurs et nombre de lois putrides et diaboliques seront vo-
tées. Oh ! Malheur à ceux qui fustigent les lois du Très-Haut, ils auront
à souffrir dans les siècles d’Éternité !

Mon enfant  chérie,  ne  crains  pas  le  temps  qui  vient,  accroche-toi  à
l’amarre du bateau qu’est le Cœur de ton Seigneur et du nôtre, et tu
hisseras haut la voile et tu ne seras pas submergée par les vagues de la
désespérance et de la perdition. Mais les temps qui viennent seront dou-
loureux pour l’humanité qui est entrée dans le «non serviam». Cache-toi,
éloigne-toi des vents du monde. Reste discrète et ne discours pas. Les
hommes écoutent les voix du monde, même ceux qui dans les églises
viennent poser leurs pas. Ils ne voient pas, ils restent aveugles aux ma-
nœuvres des dirigeants, ils n’entrent pas suffisamment dans la contem-
plation du Seigneur, comme beaucoup d’entre vous d’ailleurs. 
L’Église action n’est pas l’Église contemplation. Lorsque, dans la Sainte
Messe, les hommes entreront dans la contemplation, alors ils appren-
dront le silence et le Silence les enseignera. Apprenez à recueillir le Sei-
gneur en vos cœurs, à L’accueillir dans le silence et que vos célébrations
soient des célébrations de cœurs et non de bouches. Exultez en le cœur
profond qui est silence. Trop de bruits envahissent les églises et les cé-

1) Là, un temps de silence pendant lequel Mère Annie entre dans la contemplation intérieure.



rémonies deviennent festives,  en démonstration, mais que faites-vous
du silence qui reverdit les cœurs et leur porte l’Aurore ? 
Ne souillez pas le monastère intérieur, faites silence, adorez et le monde
deviendra un verger  luxuriant !  La  célébration,  enfants,  doit  être  un
chant de grâce qui, dans le silence, s’élève tout en douceur et en force,
et qui irradie en le Cœur de Dieu. 

Ouvre ton cœur et fais silence, alors le Feu jaillira et, en mille vagues de
Lumière, il incendiera et les cœurs et les âmes. Descends dans les pro-
fondeurs, là où le silence embrase et vient s’unir au Silence glorieux du
Père Éternel.  Le Ciel,  enfant, est silence,  pureté du silence qui porte
l’âme et l’esprit en l’élévation de l’adoration qui est silence infini. 

Taire en soi tous les bruits, c’est entrer dans la contemplation, et la
contemplation est à la fois naissance de l’âme et accomplissement de
l’être qui, par la grâce du Père, est uni à Lui, puisque tout vient de Lui,
tout est à Lui et tout est en Lui.
Descends dans les profondeurs de l’être et tu entreras en le verger luxu-
riant de l’Amour qui en tout homme a fait Sa demeure, Lui qui habite en
chaque homme pour le mener aux sources du Salut éternel : Lui.

Va mon enfant et pose tes pas dans les Siens. Tous sommes unis en Lui
et tous avons la vie en Lui et tous renaissons en Sa Présence. Sur la
Montagne sainte, viens adorer dans l’infini silence le Père de toute Éter-
nité. 

Pose-toi, dépose-toi et en Lui repose-toi.


